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QUELQUES CONSIDERATIONS SUR LE REGIME 
DU DETROIT DE GIBRALTAR 

D'APRES LES MESURES EFFECTUEES EN SEPTEMBRE 196o 

par H. LACOMBE et P. TcHERNIA 

RESUME 

Les observations prolongees et simultanees de courant et d'hydrologie faites en septembre 
I96o par l'equipe d'oceanographie physique du Museum, a bord de la ((Calypso)) et de 1' (( Espa­
don )), ont montre que la variabilite des courants constatee d'une maree a la suivante ne retentis­
sait pratiquement pas sur les valeurs moyennes des salinites de part et d'autre de l'interface des 
eaux atlantique et mediterraneenne (36,2 et 38,2, p. r ooo), soit un ecart relatif de 5 p. roo, ante­
rieurement trouve par le <<Thor>> et la «Dana>>. Cet ecart se maintiendrait done constant 
d' annee en annee. 

Si on calcule les flux d'eau moyens entrant et sortant au cours de marees successives, 
grace a des 1nesures directes prolongees de courant, on deduit du flux moyen entrant ( ou sortant) 
la valeur moyenne du flux sortant ( ou entrant). Les mesures faites montrent que ces flux varient 
notablement, en fonction des elements meteorologiques. Leur valeur m.oyenne snr un temps 
prolonge est done difficile a determiner. Les mesures de r 9 5 8 et de r 96o portant S' nne dizaine 
de marees en divers points du detroit ont conduit aux valeurs extremes et moy... .tes suivantes, 
exprimees en millions de metres-cubes par seconde: 

flux entrant 
o,53 a r,77 
moyenne : r ,22 

flux sortant 
o, 5 3 a r, 38 
moyenne : o,92 

Compte tenu de la variabilite des valeurs d'une maree a la suivante, compte tenu aussi 
de !'imprecision des determinations, on peut seulement conclure qu'a l'epoque d'aout- sep­
tembre l'ordre de grandeur des flux entrant et sortant est de un million de metres cubesjs, soit 
3 I 500 km3 jan, valeur notablement inferieure a !'estimation de SCHOTT (55 000 km3 jan). Si on 
admet la valeur 3 r 5 oo km3 jan pour le flux entrant, le flux sortant est de 5 p. roo inferieur, so it 
environ 30 ooo km3 jan, ce qui constitue le volume d'eau mediterraneenne sortant chaque annee 
en moyenne par le detroit. 

La connaissance que l' on a des proportions relatives des eaux d'hiver des trois principales 
zones contribuant a la formation de cette eau (large de la Provence, nord-Adriatique, Rhodes­
Chypre) permet d' a voir done une idee des quantites d' eau formees en hiver dans ces regions et 
s'echappant par le detroit. La majeure partie (pres de So p. roo, soit 24 ooo km3 jan) serait 
formee en Mediterranee occidentale, et le reste, 20 p. roo, serait forme en Mediterranee orientale 
a raison d'environ 2/3 (4 000 km3jan) dans l'Adriatique et I/3 (2 000 km3jan) dans la zone 
Rhodes-Chypre. 
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